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MISSION PASTORALE – ANNÉE 2008-2009 

ACCUEILLIR, ACCOMPAGNER, SE MOBILISER 

 

« Quitter (ce qui est trop connu)… se mettre en chemin… (marcher vers l’inconnu)» 

Abraham à l’origine de notre foi. 
 

À l’origine de la foi judéo-chrétienne, il y a ces mots que Dieu adresse à Abraham :  

 « Quitte ton pays, ta parenté et la maison de ton père, et dirige-toi vers le pays que je 
t’indiquerai » (Gn 12,1). Dans la foi, Abraham sort de Harân et se met en chemin vers 
l’inconnu. 

 « Je vais faire de toi une grande nation » (Gn 12, 2). Malgré la douloureuse stérilité de Saraï, 
qui semble constituer un obstacle à la promesse du Seigneur, celle-ci se réalisera.   

 Abraham a tout quitté pour trouver un pays déjà occupé et qui ne pourra être donné 
définitivement qu’à ses descendants. 

 

Quitte ton pays : 
Celui de la paroisse 

traditionnelle 

 
Se mettre en chemin : 

Vers une paroisse 

missionnaire 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

  
« J’ai souvent affirmé que les réaménagements structuraux, impliquant le 

territoire, les bâtisses, les avoirs sont faits afin de parvenir à moyen terme à 

assurer les conditions les meilleures possibles pour l’exercice de la mission 

pastorale sur l’ensemble du territoire concerné » (Mgr Ebacher) 

 
« Il importe de mettre tout en place, en autant que nous le pouvons, pour que 

nous proclamions largement la Bonne Nouvelle de l’amour tendre, fidèle et 

miséricordieux de Dieu pour notre monde. Et cette mission qui est la nôtre, je 

considère qu’elle doit se développer tout particulièrement vers les pauvres, 

vers les jeunes, vers les jeunes familles, sans négliger bien sûr, comme vous 

savez bien le faire, les personnes âgées ou malades. » (Mgr Ebacher) 

 

« L’évangile de Marc nous raconte la guérison d’un paralytique par Jésus alors 

qu’il enseigne, que la foule se presse au point qu’il n’y a plus de place devant 

la porte. 

Quatre hommes arrivent, portant un paralytique sur une civière. Comme ils 

voient qu’il est impossible de s’approcher de Jésus, « ils découvrent la terrasse 

au-dessus de l’endroit où Jésus se trouvait, et, ayant creusé un trou, ils font 

descendre le paralytique devant Jésus. Voyant leur foi, Jésus dit au paralytique 

« Mon enfant, tes péchés sont remis » (Mc 2,4-5). Puis, après une chicane avec 

quelques scribes, Jésus ordonne au paralytique de prendre son grabat et de 

retourner chez lui. 

Ce petit récit porte une grande valeur pour notre mission! 

Il nous rappelle que notre mission consiste à mettre tous nos efforts pour 

mettre les gens en présence de Jésus. Tout le reste se passe entre lui et eux et 

tient au mystère de toute rencontre avec Dieu.  

Il nous fait voir aussi la foi inventive des porteurs du paralytique, une foi qui 

http://www.bibel.lu/spip.php?article741&l=Gn&r=12,1
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les amène à ouvrir un espace de rencontre avec Jésus. Notre foi nous rend 

capable de porter des frères et des sœurs; elle est capable de pratiquer les 

brèches nécessaires à la création de lieux et d’espaces nouveaux pour rendre 

possible la rencontre et le dialogue avec le Dieu vivant. » 
 

Quitte ton pays : 
Celui des structures 

auxquelles nous sommes 

trop habitués 

 
Se mettre en chemin` 

Pour nous réorganiser dans 

le cadre de la nouvelle 

paroisse.   

 

 « Nous n’avons pas le droit de garder pour nous la Bonne Nouvelle de 
Jésus Christ. » 

« Pourquoi la paroisse devrait-elle être missionnaire?  

 A cause du commandement d'amour que Dieu nous a laissé ». «A cause de 
cet amour, tous sauront que vous êtes mes disciples ».  Jésus a aimé ses 
frères et sœurs au point de se donner entièrement pour leur salut : voilà la 

base de l'évangélisation ». L’évangélisation est un signe de la maturité de 
notre foi ». L'évangélisation n'est pas un libre choix. C'est une obligation de 
notre foi, l'expression parfaite de notre charité.  

L'Église n'existe que si elle évangélise et ceci est également vrai pour la 
paroisse. Si la paroisse n'évangélise pas, elle n'est plus qu'un 
bâtiment. » 

Quelques démarches concrètes : 

1. « passer d'un modèle d'entretien à un modèle missionnaire » 
« si nous ne faisons que restaurer les bâtiments, cela va nous tuer 
spirituellement ».  

2. Passer « d'un esprit de pessimisme à un esprit d'optimisme », 
en se souvenant que « rien n'est impossible à Dieu ».  

3. Encourager les prêtres encore convaincus que « la mission est la 
responsabilité exclusive du clergé » à reconsidérer le rôle des laïcs. 
« Tout laïc est un missionnaire potentiel ». 

4. Se lancer courageusement dans des « domaines inexplorés », de 
« rechercher de nouvelles méthodes » d'évangélisation. » 

(Mgr Ranjith) 

Quitte ton pays : 
Celui de nos repliements, de 

nos points de vue trop 

personnels, de nos esprits de 

clocher. 

 
Se mettre en chemin : 

Pour nous ouvrir aux autres 

communautés et bâtir notre 

nouvelle paroisse 

 

  
« Doivent donc se développer dans la nouvelle paroisse des forces de cohésion 

et non de division et d’isolement.  Et les moyens pour aller dans ce sens 

doivent aussi être mis en œuvre avec décision et solidarité. » (Mgr Ebacher) 

 

Quitte ton pays : 
Celui des structures 

auxquelles nous sommes 

trop habitués 

 
Se mettre en chemin` 

Pour nous réorganiser dans 

le cadre de la nouvelle 

paroisse.   

 

 « Nous n’avons pas le droit de garder pour nous la Bonne Nouvelle de 
Jésus Christ. » 

« Pourquoi la paroisse devrait-elle être missionnaire?  

 A cause du commandement d'amour que Dieu nous a laissé ». «A cause de 
cet amour, tous sauront que vous êtes mes disciples ».  Jésus a aimé ses 
frères et sœurs au point de se donner entièrement pour leur salut : voilà la 
base de l'évangélisation ». L’évangélisation est un signe de la maturité de 
notre foi ». L'évangélisation n'est pas un libre choix. C'est une obligation de 
notre foi, l'expression parfaite de notre charité.  

L'Église n'existe que si elle évangélise et ceci est également vrai pour la 
paroisse. Si la paroisse n'évangélise pas, elle n'est plus qu'un 

bâtiment. » 
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Quelques démarches concrètes : 

5. « passer d'un modèle d'entretien à un modèle missionnaire » 

« si nous ne faisons que restaurer les bâtiments, cela va nous tuer 
spirituellement ».  

6. Passer « d'un esprit de pessimisme à un esprit d'optimisme », 
en se souvenant que « rien n'est impossible à Dieu ».  

7. Encourager les prêtres encore convaincus que « la mission est la 
responsabilité exclusive du clergé » à reconsidérer le rôle des laïcs. 
« Tout laïc est un missionnaire potentiel ». 

8. Se lancer courageusement dans des « domaines inexplorés », de 
« rechercher de nouvelles méthodes » d'évangélisation. » 

(Mgr Ranjith) 

Quitte ton pays : 
Celui du bruit, du 

superficiel, du clinquant… 

 

Se mettre en chemin : 
Pour me laisser habiter et 

vivre de la Parole de Dieu. 

Pour me laisser habiter par 

le silence, 

Pour  mieux me centrer sur 

la Parole de Dieu 

Pour rencontrer le divin en 

moi. 

 
 

  

Il suffit de laisser Marie nous attirer dans le silence de sa prière et de son 

adoration. Et de la laisser nous découvrir comment Dieu continue à venir 

à nous en Marie et de nous communiquer sa vie par elle.  
Ces dispositions sont très simples et très pures, ce sont celles de la foi. L’ange 

annonce, la Vierge écoute. La foi vient d’abord dans le coeur de Marie, puis 

vient la fécondité dans son sein. Quand l’ange a parlé, elle conçoit le Christ 

dans son coeur avant de le concevoir dans son sein. Marie conçoit en croyant, 

elle reçoit le message de l’ange dans l’obéissance à la volonté du Père. Ainsi 

Marie est disciple du Christ avant d’être mère du Christ. Pleine de grâce, 

pleine de foi, elle devient la mère de l’auteur de toute grâce. C’est en tant que 

croyante que Marie assume son rôle maternel auprès du Seigneur. La foi de 

Marie est obéissance, elle accomplit la volonté du Père et reçoit le don qu’il lui 

fait de lui-même en son Fils. 

Quitte ton pays : 
Celui de la célébration pour 

« « Allez dans la paix du 

Christ » 

 
Se mettre en chemin : 

Pour exercer la mission à 

laquelle l’eucharistie nous 

convie. 

 
  

 Se mettre en chemin pour aller donner notre vie comme le Christ a donné la 
sienne,  pour aller vivre pour les autres comme il nous en a donné l’exemple,  
pour aller aimer, pardonner, semer partout l’espérance 
 

« La mission de l’Église se réalise aussi là où les chrétiens, en lien avec 

l’Église, s’engagent dans les tâches par lesquelles vient le Règne de Dieu : « 

car le Règne de Dieu ne se réalise pas seulement là où les hommes acceptent le 

baptême, il vient aussi partout où l’homme est engagé dans sa véritable 

vocation, partout où il est aimé, partout où il crée des communautés dans 

lesquelles on apprend à aimer : familles, associations, nations. Il vient partout 

où le pauvre est traité comme un homme, partout où la justice est promues, où 

la paix s’établit, où la vérité, la beauté et le bien grandissent l’homme. » 

(Déclaration des évêques d’Afrique du Nord, 1979) 
  
L’eucharistie nous appelle à la mission. 
 
Dans les prières eucharistiques : 
 

Prière eucharistique pour la réconciliation II 
« Ton Esprit travaille au cœur des hommes : et les ennemis enfin se 
parlent, les adversaires se tendent la main, des peuples qui 
s’opposaient acceptent de faire ensemble une partie du chemin. » 
« Fais de ton Église en ce monde le signe visible de l’unité et la 
servante de la paix. » 
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Prière eucharistique pour assemblée d’enfants I 
« Souviens-toi de ceux qui souffrent et qui ont de la peine, .. de tous 
les hommes du monde entier. » 
 
Prière eucharistique pour assemblée d’enfants II 
« Que cette communion nous rende capables de vivre comme Jésus, 
entièrement donnés à toi et aux autres. » 
« Accorde-nous…d’être de ceux qui font la paix et le bonheur autour 
d’eux. » 
 
Prière eucharistique pour des circonstances particulières : 
« Il a manifesté son amour pour les petits et les pauvres, les malades 
et les pécheurs; il s’est fait le prochain des opprimés et des affligés. » 
« Pour que le peuple qui t’appartient brille comme un signe 
prophétique de l’unité et de la paix au milieu d’une humanité qui se 
divise et se déchire. » 
« Nous pourrons apporter au monde la confiance et la joie. » 
« Donne à tous les membres de l’Église de savoir lire les signes des 
temps à la lumière de la foi, et de se dépenser sans relâche au service 
de l’Évangile.  Rends-nous attentifs aux besoins de tous, afin que 
partageant leurs tristesses et leurs angoisses, leurs espérances et leur 
joies, nous leur annoncions fidèlement la Bonne Nouvelle du Salut. » 
« Ouvre nos yeux à toute détresse, inspire-nous la parole et le geste 
qui conviennent pour soutenir notre prochain dans la peine ou dans 
l’épreuve. » 

 
Et dans le « Notre Père. » 

« Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour ». « Si la faim existe 
quelque part dans le monde, notre célébration de l’eucharistie est 
incomplète partout. Dans l’eucharistie nous recevons le Christ qui a 
faim dans le monde des affamés. Il ne vient pas à nous tout seul, mais 
avec les pauvres, les opprimés, ceux qui meurent de faim sur la 
terre… Nous ne saurions recevoir dignement le Pain de Vie, à moins 
de donner nous-mêmes du pain à ceux qui en ont besoin pour vivre, 
où qu’ils se trouvent, quels qu’ils soient. »  

 


